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En 2014, le président égyptien a annoncé la création de l’Agence lors du sommet de 
l’Union africaine tenu à Malabo en Guinée équatoriale ; elle fut créée de la fusion des 
deux fonds égyptiens de coopération technique : le premier avec l’Afrique et le second 
avec les Etat membres du Commonwealth, les pays islamiques et les pays récemment 
indépendants. Ladite Agence constitue le bras de fer de développement  dans l’Etat égyptien 
chargé de renforcer et de développer la coopération des Etats Sud- Sud notamment en 
Afrique.  Elle s’engage à déclencher les potentiels et expertises égyptiens au profit de 
nos frères des pays africains afin de mettre en œuvre le programme de développement 
durable. D’ailleurs l’Agence égyptienne de partenariat jouit d’un appui important de la part 
de la direction politique en vue de réaliser cet objectif. L’Agence se compose d’un conseil 
administratif présidé par le ministre Sameh Choukry, chef de la diplomatie égyptienne, ses 
deux membres sont  l’ambassadeur vice ministre des affaires étrangères pour les affaires 
africaines, le ministre adjoint  des affaires africaines, asiatiques, européennes, financières et 
de coopération internationale. 

Cette agence s’attache à exploiter tous les moyens 
disponibles visant le renforcement des pays africains et ceux 
du Commonwealth : elle organise des stages de formation, et 
programmes de renforcement des capacités dans tous azimuts 
pour les cadres dans les pays africains et les pays membres 
au Commonwealth, ceci en collaboration avec les institutions 
nationales, régionales et internationales experts aux sujets 
divers que couvre le programme d’action de l’Agence tels : la 
culture, l’irrigation, la santé, l’énergie nouvelle et renouvelable 
et l’éducation ; le programme n’a pas manqué les formations 
sur  la diplomatie , l’entrainement judiciaire, la paix  aussi bien 
que la sécurité. 

Depuis sa création, l’(AEPD) égyptienne  a organisé plus 
de 350 stages de formation du renforcement des capacités 
qui ont couvert plus de 14000 stagiaires venant des quatre 

coins du monde. Elle envoie les experts aux pays africains 
en fonction des besoins pour combler toute lacune dans 
les domaines à intérêt commun. De plus, cette agence 
forme des cadres africains dans ces domaines. D’ailleurs 
le nombre des experts égyptiens travaillant dans les 
pays africains dépasse actuellement 30 personnes 

comme elle accorde des aides humanitaires et de 
secours pour renforcer les potentiels des pays 

africains face aux défis, 
elle s’attarde à atténuer 
les souffrances de ses 
populations surtout 
en temps des crises et 

catastrophes. Il convient 
de dire dans ce contexte 

que l’(AEPD) a offert plus 
de 180 faisceaux d’aides 

humanitaires aux pays africains 
et qu’elle n’arrête pas d’envoyer 

des convois médicaux mobiles 
dans les régions vulnérables pour 

assurer un service médical de qualité aux 
citoyens africains et dont le nombre dépasse 

35 convois. 	 Son action porte   davantage sur 
les  bourses offertes  à nos frères africains. Parmi 

les universités responsables figurent l’université 
Zoweil des sciences et de technologie ; l’université 
égypto-nipponne des sciences et de technologie ; 

outre l’académie arabe pour 
la science, la technologie et 

le transport maritime. De 
même, l’action de l’Agence 
couvre la coopération 
tripartite avec les agences 
et instances internationales 

similaires qui travaillent dans 
le champ de développement 
pour mettre sur pied des 
projets de développement 
dans les pays africains et 

assurer des programmes de 
renforcement des capacités de 

leurs cadres. 
Or, l’Agence jouit d’un réseau assez 

important de partenaires internationaux 
dans ce domaine. Il s’agit par exemple de l’Agence Japonaise 

de Coopération internationale (JICA) ; l’Organisation des 
Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture (FAO) ; la 
Banque islamique de développement ; la Banque africaine de 
développement ; le Fonds d’assistance technique en Afrique qui 
relève de la Ligue arabe ; le Marché commun de l’Afrique orientale 
et australe (COMESA) ; aussi bien que le programme des Nations 
Unies pour le développement (PNUD).

D’ailleurs, l’Agence égyptienne de partenariat pour le 
développement a accusé plusieurs succès sur différents volets 
dont l’autonomisation de la femme ; la sécurité et la paix ; 
l’agriculture et l’irrigation ; la santé  et l’information. C’est déjà 
les domaines traités par le Bureau des Nations Unies pour la 
coopération Sud-Sud dans son rapport publié en septembre 2020.

S’ajoute à ce qui précède que l’Agence égyptienne de 
partenariat pour le développement assure la supervision de la 
mise en œuvre et l’activation de l’initiative du développement 
des pays du bassin du Nil, initiative prioritaire à l’ordre du jour 
de l’Agence étant donné l’intérêt accordé par les dirigeants 
politiques et le gouvernement égyptiens à son activation et au 
renforcement de son rôle dans la promotion du développement 
des pays africains. L(AEPD) examine et met en exécution, en fait, 
de nombreux projets dans les pays africains en collaboration 
avec leurs autorités respectives, notamment les projets qui sont 
diligemment prioritaires et qui impressionnent directement et 
efficacement la qualité de vie dans ces pays.

A cet effet, l’Agence a, par exemple, mis en œuvre le projet 
de l’hôpital Magdy Ya’qoub de chirurgie cardiaque au Rouanda, 
le projet de lutte contre le paludisme au Sud soudanais, et le 
projet de forage de 100 puits d’eau souterraine à l’Ouganda et 
en Tanzanie.

Dans le cadre de la coopération fructueuse avec l’Académie 
nationale de lutte contre la corruption qui relève de l’Autorité du 
contrôle administratif, ladite académie a organisé, dans le cadre 
du don présidentiel dans le domaine de lutte contre la corruption, 
un stage en faveur des cadres africains dans la période du 21 
jusqu’au 23 février 2022. Par ailleurs, le programme de travail de 
l’Agence avec l’Académie nationale de lutte contre la corruption 
pour l’exercice financier 20222023/ comprend l’organisation 
conjointe de quatre stages de formation dans le domaine de 
lutte contre la corruption en faveur des cadres africains. S’y 
ajoutent également deux autres stages en cours d’être organisés 
par l’Académie et qui font encore partie du don présidentiel.

Il est à souligner que l’Agence égyptienne de partenariat pour 
le développement croit au principe d’apporter des solutions 
africaines aux problèmes africains, ce qui renforce chez les 
peuples africains le sentiment d’appropriation des différents 
projets de développement, et assure par la suite la continuité 
et la durabilité de ces derniers.

Ce qui est de plus important c’est que tous les projets et 
programmes mis en place par l’Agence sont en harmonie avec 
les objectifs des Nations Unies du développement durable en 
2030, de même qu’avec l’ordre du jour africain 2063.

En foi de ce qui précède, l’Agence ne cessera d’œuvrer à établir 
une base de plus en plus large de partenaires qui se rallient au 
même programme de travail pour le développement du continent 
africain, en vue de surmonter les défis qui pèsent sur celui-ci, 
et soutenir la stratégie de l’Etat égyptien visant à renforcer la 
présence et le rôle de l’Egypte en Afrique sur tous les plans.
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